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POURQUOI?
En toute chose il y a une raison, un mo-

tif, un but. L'homme n'agit pas machi-
nalemen t, au hasard. Une i dée quelconque
le pousse toujours ; elle est noble chez
quelques.uns; basse chez d'autres; égoiste
chez un certain nombre ; intéressée chez
la plupart. Avant de croire aussi bénévo-
lement que M. Tarte est le sauveur du par-
ti libéral, avant de lui tressc des couron-
nes, avant de proclaner qu'il a abandonné
le parti conservateur pour le simple plaisir
de faire arriver les libéraux ait pouvoir,
s'est-on jamais bien demandé en somme
pourquoi M*Tarte était sorti du parti con-
servateur et surtout, pourquoi le parti con-
servateur l'avait laissé partir ? Car ce n'est
un secret pour personne qu'il n'eût pas
fallu grand chose, un simple signe, pour
faire réintégrer dans le tiroir de McGreevy
les papiers qu'un Murphy avait confiés à M.
Tarte. Pendant assez longtemps les bons
vieux libéraux représentés par le Globe,
qui se méfiait alors comme de la peste de
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